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Dédicace à Nurbulat Masanov
Irina Viktorovna EROFEEVA1
Les plus grandes avancées réalisées dans le dernier quart du XXe siècle 
dans l’étude de l’histoire et de la culture des anciens peuples nomades de 
l’Asie centrale sont étroitement liées au nom de Nurbulat Masanov (1954-
2006). Cet homme de science et analyste kazakh respecté, d’une personnalité 
vive et non conformiste, fut un talentueux organisateur des études historico-
ethnologiques. En tant que représentant éminent de l’école du nomadisme 
du Kazakhstan, il a apporté une contribution personnelle considérable au 
développement de ses meilleures traditions, assurant la continuité scienti-
Nurbulat Masanov est né le 20 avril 1954 à Karaganda dans la famille 
du célèbre savant kazakh Edige Masanov (1926-1965). Sa famille démé-
-
torique de l’Université kazakhe d’État S.M. Kirov (renommée KazGu 
et KazNu après 1991). De 1976 à 1986, il travaille comme collabora-
-
S. Valikhanov de l’Académie des sciences de la République socialiste 
soviétique kazakhe (IIAE
de la section des sciences humaines de l’Académie des sciences kazakhe. 
1
aux XVIIIe et XIXe
sur l’étude de l’héritage culturel des nomades de 2006 à 2011, suite au décès prématuré de N. 
Masanov. Elle a publié sous son nom propre ou en collaboration avec ce dernier et d’autres 
auteurs de nombreux ouvrages portant sur les khans kazakhs ou la période des premiers 
contacts entre le monde kazakh et la Russie. Son dernier ouvrage, sous presse, concerne 
l’héritage épistolaire des souverains kazakhs. Adresse électronique: ierof@mail.ru.
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En 1980, Nurbulat Masanov soutient sa thèse de IIIe cycle en sciences 
durant les années 1820-1860 (analyse sociale et économique) » et, douze 
des sciences de l’URSS -
pement social des nomades kazakhs durant la période prérévolutionnaire 
(aspects historico-écologiques du nomadisme) ». 
En 1995, le texte de sa thèse est publié sous forme d’une monographie 
intitulée La Civilisation nomade des Kazakhs : les bases de l’activité vitale de 
la société nomade2. De 1992 à 1998, Nurbulat Masanov enseigne à l’Univer-
sité d’État al-Farabi (KazGu) où il obtient d’abord le titre de chargé de cours 
et ensuite celui de professeur. En 1998, il doit quitter l’université contre son 
gré et, pendant quelques années, travaille comme analyste indépendant dans 
le domaine du nomadisme et de la politologie. À partir de 1998, il devient 
également professeur invité à l’École des hautes études en sciences sociales 
(EHESS
plupart consacrés à l’histoire et à la culture des nomades.
-
de la république du Kazakhstan. Durant les dix mois passés à la tête de 
cet institut, il a eu le temps d’élaborer une stratégie à long terme pour le 
-
programme détaillé de son travail. Cependant, le 6 octobre de l’année sui-
vante, le fondateur de cet institut quitte subitement ce monde, laissant sa 
Nurbulat Masanov avait un esprit créatif, des connaissances et des inté-
Dans sa monographie fondamentale et dans une série d’articles spécialisés, 
il a clairement désigné et étudié en profondeur un large spectre de problèmes 
2 Masanov, 1995a. 
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homme de science élaborait ses théories avec une vision d’ensemble, appré-
hendant le nomadisme, autant comme un des modes les plus rationnels à 
l’époque préindustrielle d’utilisation des maigres ressources naturelles des 
régions arides couvrant presque le quart de la surface terrestre, que comme 
mode de fonctionnement social dans des niches écologiques circonscrites 
au moyen d’une économie nomade d’élevage. Selon sa conception, le 
-
tion de l’environnement et de support économique de la population locale, 
dans la formation de sa culture matérielle et spirituelle, de sa mentalité 
et de sa conscience sociale, dans l’établissement de ses relations sociales, 
économiques et diplomatiques, ainsi que dans son organisation sociale et 
son système politique. L’histoire, durant trois millénaires, et la culture des 
peuples nomades du continent eurasiatique ont été étroitement liées avec 
le nomadisme.
a non seulement été le premier à désigner ces problèmes et à les introduire 
avec des concepts et des termes nouveaux, mais aussi à observer en détail 
milieu géographique.
les plus éminents, spécialistes du nomadisme, le grand apport de Nurbulat 
Masanov a consisté dans sa critique « déconstructrice » et argumentée de la 
le caractère de l’ordre social chez les Kazakhs, les Kirghizes, les Mongols, 
les Kalmouks et autres peuples nomades de l’Eurasie. Sur la base de la 
systématisation et de l’étude approfondie d’innombrables faits concrets 
argumenté en détail l’idée du mode de production particulier au monde 
-
cante que le monde nomade représentait une voie originale de l’évolution 
historique. De fait, dans le cadre de l’étude de l’histoire, de l’organisation 
sociale, de la vie politique et de la culture des peuples nomades du monde, 
l’utilisation de notions et termes empruntés aux connaissances venues de 
l’expérience socio-historique des peuples sédentaires agricoles n’est pas 
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d’avoir élaboré une telle position théorique fondamentale, ce fut aussi sa 
plus grande contribution à l’étude des nomades dans le monde.
L’approche écologico-historique de la question de l’émergence et de 
méconnue dans la science historique ex-soviétique, voire même par une 
grande partie des historiens étrangers. Elle a été soigneusement argumentée 
par Masanov à un niveau conceptuel et théorique et elle a été strictement 
utilisée dans sa pratique de l’étude systémique de l’histoire des Kazakhs 
nomades. À vrai dire, avant lui, certains auteurs avaient écrit que l’aridité 
croissante du climat et que son implication dans le milieu naturel géogra-
phique avaient servi de conditions contribuant à la genèse du nomadisme 
dans la partie intérieure du continent. Or Nurbulat Masanov a amplement 
développé cette idée en établissant que le nomadisme était dans le passé 
non seulement l’unique mode d’adaptation de l’homme à un milieu aride, 
système de production matérielle, le caractère des rapports sociaux chez les 
nomades-éleveurs de bétail, ainsi que la diversité des formes de la culture 
matérielle et spirituelle. Son étude détaillée des mécanismes de fonction-
nement du mode nomade de production à différentes périodes de l’histoire 
des nomades de la steppe est également fondamentale, propageant cette 
ce contexte, l’apport essentiel de Masanov, dans l’ensemble de ses travaux 
sur les nomades, est la remise en question de la thèse classique de l’histo-
riographie soviétique et moderne selon laquelle « le développement évolu-
argumentée pose, au contraire, que la sédentarisation se produit hors de 
la principale aire du système nomade, dans des zones marginales et dans 
les régions sédentaires agricoles. Sur la base de diverses données réelles, 
incluant les relevés statistiques rapportés dans les nombreuses sources de la 
XIXe-début du XXe siècle, il a démontré que le travail agricole ne consti-
tuait pas la condition sine qua non de la sédentarisation des nomades dans 
les zones arides, et que ce processus lui-même n’a pas connu de développe-
période prérévolutionnaire.
-
nisation sociale chez les nomades eurasiatiques, en premier lieu chez les 
nomades kazakhs prérévolutionnaires. Les aspects vitaux de la commu-
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nauté, comme la coopération au travail dans l’exploitation rationnelle des 
de manière assez complète deux types de communautés nomades, « mini-
male » et « élargie », chacune avec leurs propres fonctions. Ses recherches 
sur le principe généalogique de l’organisation sociale des nomades et sur la 
grande variété des structures sociales de la population nomade kazakhe, en 
tant que « communauté associative » et « organisation militaro-politique », 
arrivé à cette conclusion fondamentale : en raison de la faible densité de la 
population, de l’absence de villes et de villages sédentaires dans les régions 
nomades ainsi que du faible développement de la division du travail collectif 
chez les nomades, les formes avancées de pouvoir et du gouvernement ne 
furent pas développées. Ce qui lui permet d’établir que l’institution d’État fut 
importée dans la steppe kazakhe par l’Empire russe ; lequel créa sur le ter-
ritoire du Kazakhstan un nouveau système d’administration territoriale, des 
l’autocratie russe ayant conservé l’ancien système des relations socio- 
économiques et de la propriété communale de la terre chez les nomades, 
l’organisation traditionnelle sociale de la société kazakhe s’était, selon 
Masanov, adaptée avec succès à ces innovations.
l’ex-Union soviétique Nurbulat Masanov n’était pas seulement un savant 
de cabinet étudiant le passé historique des nomades. Obéissant aussi à des 
buts idéologico-moraux précis, tout en occupant une position civile active, 
il s’est efforcé de développer dans la pratique la fonction sociale de la 
science historique et, sur la base de sa connaissance profonde de l’expé-
rience nomade des proches ancêtres des Kazakhs contemporains, il donna 
d’amples et nombreuses interviews aux organes des mass média ainsi que 
des recommandations écrites aux divers représentants de l’élite politique 
nationale sur les voies les plus optimales de réforme de l’économie du 
Kazakhstan indépendant, ainsi que sur les institutions publiques et gouver-
nementales. Grâce à sa constante activité culturelle et civilisatrice, politique 
et sociale, il a incarné le lien entre le passé historique qu’il a étudié au cours 
-
toire à la modernité, et créant de ce fait une nouvelle forme de connaissance 
qu’il voulait inscrire dans de nouveaux rapports sociaux.
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Les idées fondamentales de N. Masanov sont argumentées dans les tra-
vaux suivants:
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Unesco Publications, pp. 373-125. 
— , 2002, 
in N. OKA (ed.), The Nationalities Question in Post-Soviet Kazakhstan, 
— , 
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[Cycle économique 
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du bronze], vol. 120, Moskva : 
— , 
Kazakhstan, de la Russie, de la Chine et de l’Asie centrale], Sovremennye 
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centrale], Moskva, pp. 55-66.
— , 
société nomade des Kazakhs], in QODAR & Zamza KODAR, 
[Contextes 
culturels. Kazakhstan : histoire et modernité], Almaty : Nisa, pp. 45-56.
— , 1997, « Sovremennoe sostoânie skotovodstva v Kazakhstane » [L’état 
actuel de l’élevage du bétail au Kazakhstan], in V.V. NAUMKIN, K.H 
SHAPIRO & A.M. KHAZANOV, Pastoralizm v 
-
 » [Comptes rendus de la 
développement de l’élevage dans les républiques d’Asie centrale dans 
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